
     

LA BATAILLE DE NOTRE SOEUR EAU  (1)

Récemment les Filles d’Isabelle de notre diocèse, à l’occasion de l’Année internationale de l’eau douce,

m’invitaient à prononcer une causerie à ce sujet. Je voudrais en partager quelques extraits avec vous.

LA COURSE À L’OR  BLEU

Si au XXe siècle, plusieurs guerres ont eu comme objectifs de s’emparer de l’or noir, le pétrole, de plus en plus

de spécialistes prédisent que l’un des principaux champs de bataille en notre siècle sera la course à l’or bleu:

l’eau.  Et comme le Canada dispose de 20% des réserves d’eau (salée et douce) et 5.6% d’eau douce

renouvelable, nous serons plus que courtisés par nos voisins du Sud, de l’Est et de l’Ouest, par les

multinationales et par toutes sortes d’astuces en vue d’obtenir nos richesses naturelles qui sont des plus

précieuses. Je voudrais commencer cette réflexion par une courte prière que l’on attribue à saint François

d’Assise, prière dans laquelle il fait monter un hymne de bénédictions à l’égard de Dieu. « T rès-Haut, tout-

puissant et bon Seigneur, à toi, louange, gloire, honneur, et toute bénédiction: à toi seul ils conviennent,

ô Très-Haut, et nul homm e n’est digne de te nommer. Loué sois-tu, mon Seigneur, pour notre soeur Eau, qui

est très utile et très humble, précieuse et chaste. » Et il y a aussi ce cantique de la création que l’on retrouve

dans la Bible et que l’Église nous invite à redire souvent: «  Et vous, sources et fontaines, bénissez le

Seigneur! Et vous, océans et rivières, bénissez le Seigneur! »

SOU RC E D E V IE

Vous avez peut-être remarqué sur mes armoiries et celles du diocèse d’Edmundston, que l’eau est

à l’honneur: au centre des armoiries, coulent des flots abondants; ils peuvent rappeler les flots de la grâce du

baptême, mais ils rappellent en premier lieu les eaux de la Beauce et celles d’ici. Je me souviens de mes

premières visites aux écoles quand je suis arrivé ici en 1994; je me faisais un devoir de faire nommer par les

jeunes au moins cinq rivières de leur m ilieu. Vous qui êtes du Madawaska, vous n’auriez pas de la misère

à m’en nomm er dix! Comme vous le savez, l’eau est un élément essentiel à la vie. Et l’on parle ou l’on veut

parler de plus en plus du droit à l’eau suffisante et propre, comm e un véritable droit humain. Il y a des

connexions existentielles, essentielles, entre l’être humain, l’environnement et la vie. On ne pourrait pas vivre

ni survivre sans l’eau. L’eau est une source de vie. L’eau est une source de beauté, une source

d’émerveillement et de ressourcement tant spirituel que physique. Ce n’est pas par pur caprice que nous

partons passer du temps au bord d’un lac, au bord d’une rivière, au bord de la mer. Ce n’est pas pour rien que

les gens ont commencé à dresser leur village, leurs habitations, auprès des cours d’eau, petits ou grands.

L’eau a un pouvoir de restauration magnifique: une bonne baignade, un bon bain, une bonne douche, comme

ça fait du b ien à toute personne, et cer tains a jouteraient « à toute la comm unauté »! L’eau a une valeur

esthétique et thérapeutique par excellence: on n’a qu’à penser aux vacances de l’an dernier ou encore à celles

qui s’en viennent. Un fait cocasse: lorsque j’ai été nomm é évêque d’Edmundston, une grande dame de

Québec m ’a alors dit: « Évêque d’Edmundston, comm e vous êtes chanceux! Edmundston, la mer! »

S IGNE DE BÉNÉDICTIONS

Dans la tradition judéo-chrétienne, Dieu est présenté comm e la source des eaux vives pour le juste qui le

recherche. Et com me la Bible a été écrite dans une partie du monde où l’eau se faisait rare et se fait toujours

rare, il n’est pas surprenant que l’eau soit aussi significative pour la vie du peuple. En raison de la rareté de



l’eau dans ces pays bibliques, la pluie et l’abondance d’eau étaient vues comm e un signe de la faveur de Dieu

et de sa bonté. Nous n’avons qu’à nous rappeler le pape Jean-Paul II à son voyage au Canada. Cela s’est

passé à Trois-Rivières, mais cela a été répété presque tout le long de sa visite aux Maritimes.  Il disait: «  la

pluie, la pluie, un don de Dieu! » Et je fais une petite digression. Peut-être que certains d’entre vous avez

participé récemment à un baptême. Il y a une formule pour la bénédiction de l’eau qui résume toute une

catéchèse sur l’eau. Je vous en donne des extraits: « Seigneur, par ta puissance invisible, tu accomplis des

merveilles dans les sacrem ents, et au cours  de l’histoire du salut, tu t’es servi de l’eau, ta créature, pour nous

faire connaître la grâce du baptême. Dès les comm encements du monde, c’est ton Esprit qui planait sur les

eaux pour qu’elles reçoivent en germe la force qui sanctifie. Par les flots du déluge, tu annonçais le baptême

qui fait revivre, puisque l’eau y préfigurait également la mort du péché et la naissance de toute justice. Aux

enfants d’Abraham , tu as fait passer la Mer Rouge à pied sec pour que la race libérée de la servitude préfigure

le peuple des baptisés. Ton Fils bien-aimé, baptisé par Jean dans les eaux du Jourdain, a reçu l’onction de

l’Esprit Saint. Lorsqu’il était en croix, de son côté ouvert, il laissa couler du sang et de l’eau; et quand il fut

ressuscité, il dit à ses disciples: ‘Allez, enseignez toutes les nations et baptisez-les au nom du Père et du Fils

et du Saint-Esprit.’ Maintenant, Seigneur, regarde avec amour ton Église et fais jaillir en elle la source du

baptême. Que l’Esprit Saint donne, par cette eau, la grâce du Christ, afin que l’homme, créé à ta

ressemblance, y soit lavé des souillures qui déforment cette im age et renaisse de l’eau et de l’Esprit pour la

vie nouvelle d’enfant de Dieu. » 

RESPECTER L’ENVIRONNEMENT

L’eau est un élément qui contribue à la vie, mais qui peut aussi la détruire: on n’a qu’à penser aux noyades.

Sans l’eau il n’y a pas de vie. C’est même un indice de la vie . On recherche sur les différentes planètes, s’il

y a de l’eau, s’il y a un signe de vie. La Bible s’ouvre avec cette image de l’Esprit planant sur les eaux au début

de la création de l’univers. Et c’est comme du milieu des eaux que surgissent la terre, les reptiles et les

principales formes de vie, petits et grands reptiles. Et c’est l’eau qui fertilise les terres pour qu’apparaissent

les diverses formes de vie. Même la séparation des éléments devient un signe de vie, tandis que lorsque les

éléments se mêlent, il y a confusion et chaos. On n’a qu’à penser au déluge: tout est emporté par les  flots

tumultueux. L’humanité est appelé à vivre dans l’harmonie avec la création et en respecter son intégrité. La

conservation de l’eau constitue un bien précieux pour les générations présentes mais aussi pour les

générations à venir: l’eau permet de nous nourrir et permettra aux gens à venir de se nourrir et de jouir du

pouvoir, de la puissance de l’eau, de sa beauté. Les gens pourront dire comme nous pouvons le dire: un bon

verre d’eau fraîche, comme ça fait du bien! 

+ François Thibodeau, c.j.m . 

   Évêque d'Edmundston

«Quelques mots de notre Évêque» (16 juillet 2003)
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